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Ceux - 13 ne trouvent point d’autre frwz, dans.
les bonnes ceuvres des fideles, que ce'qui leur en
revient : awlieu qu'a’égard des vrais Miniftres de
PEvangile , le finit confilte , non dans ce que
leur donnent les fideles qui les affiftent , mais dans:
Ia dilpefition de cceur , avec laquelle ils le don~
nent, Aufli éroir-ce dans ces occafions, ce qui:
faifoit la joye de ce grand Apdtre , qui ne vi-
voit pas pour fon ventre, mais pour Dieu, Je le-
voy ; & je ne {caurois m’empécher de m’en réjotiir-
avec luy, Cleft ce qui paroit clairement, dans ce
qu’il dit aux Philippiens , fur le fecours qu’il avoit-
regl d’eux, par les mains d’Epaphrodite ;& il s’en:
explique d’une maniere qui marque bien {enfible--
ment, quel écoit dans cetre liberalité le frrr#-dont il-
faifoit fa joye, & dont fon ame fe nourriffoit, Ecou--
tons ce que la verité lui fait dire fur ce fojer. 7 ’;’:]
veffenty une grande joye dans le Sesgnenr, dit-il a fes
bienfacteurs, de ce gue les fentimens de votre charire
poser mos ons enfin reponffé , comme nne plante qu; res
prend vie, Vous les avez: tossjonys ens : massl'accas
blement o vons etiex. , les empechoit de reponffer.
Les Philippiens avoient donc. été long-tems -
comme une plante fterile , qui ne rapportoit plus-
de fruit ; & ceftde ce que cette plante recommen-
coit a produire,, que 'Apétre fe réjotiifloic avec
eux ; & non pasdece qu'il fe trouvoit foulagé par:
13 dans fes befoins, C’eft ce qu'il nous faic bien voir, .

Phil. 4%.
1o

lors qu'il ajolite : Ce #°¢f? pas mon interet, ni mes 1bid; a3y

befoins que jeregarde , quand je vous parle dece que
Wons wvex fait pour mos. Car j'ai appris 4 érve con~
sent, en quelgne etat que je me tronve s & anff-bien:
dansla difette, gue dans 'abondance, Fe fussfuit &
sont ; & [ost gue j'ayede queoi fubfifter oumomigue je-
Jors ase Large, om gue la necelfite me preffe, je m'ac-
commode 2 tont ; &'je puistontdans celny qms fais:
poute ma force,

40, Quelt-ce done., § grand Paul’, qui faik
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